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A boubakar Mohamed 
est étudiant en 
première année 
d’informatique et 

mathématiques. Il utilise 
ses compétences à travers 
un service civique au 
Centre d’animation 
des Couronneries. 
Son programme, il l’a 
nommé Math…rix, en 
référence au célèbre 
« cyberfilm ». C’est une 
aide en mathématiques, 
mais aussi dans toute 
autre matière (français, 

langues…) où des difficultés 
peuvent freiner la réussite 
des collégiens et lycéens. 
La mission qu’il s’est donnée : 
lutter contre ce qu’il appelle 
« le reste à ta place ».  
Donner confiance 
« Mon but, c’est que les jeunes 
se sortent des difficultés qu’ils 
peuvent rencontrer. Il y a les 
cours, mais on aborde aussi 
l’orientation. J’ai moi-même 
été confronté à ce « reste à 
ta place », à cette idée trop 
ancrée qu’on n’a peut-être pas 

de capacités. Je souhaite aider 
les jeunes à se représenter ce 
qu’ils veulent, prioritairement 
à ce qu’ils peuvent. Moi aussi, 
c’est un aîné qui m’a motivé. » 
Aboubakar Mohamed vit aux 
Couronneries depuis 15 ans. 
Les collégiens et lycéens du 
quartier, il les connaît « tous 
plus ou moins de vue ». Une 
proximité qui ne devrait que 
faciliter le premier contact 
et donner confiance aux 
jeunes, pour pousser la porte 
de Math…rix et vivre une 
expérience… bien concrète.

COURONNERIES

Du soutien pour mater les maths

PONT-NEUF GIBAUDERIE

Des ateliers pour 
apprendre le français

Martel 732 : la tradition du bon

Il y a le poisson au beurre blanc comme on n’en fait plus, les vraies 
frites du vendredi sans chichis, la savoureuse compote maison, des 
nappes à carreaux au charme rétro, le comptoir en formica qui donne 
envie de refaire le monde. Bienvenue au Martel 732, rue de la Pierre 
Levée. Ici, il y a une âme. Ici, c’est le royaume d’Yvette Joyeux, née Jolly 
« au-dessus du comptoir ! » sourit-elle. L’établissement ouvert en 1904 
par sa grand-mère est à la fois tabac-presse-restaurant-bar et propose 
par-dessus le marché 8 chambres d’hôtel. Venir au Martel 732, c’est 
un voyage dans le temps. C’est aussi être cueilli par la cordialité de 
l’équipe dans laquelle la famille est mise à contribution. Les clients, 
qui vouent une loyauté sans faille à la générosité culinaire de la table, 
y participent. « On se sent bien, comme chez mamie », témoigne l’un 
d’eux. Ce à quoi l’intéressée répond : « Les gens sont gentils alors on est 
gentils. » Et si c’était justement l’inverse ? À 78 printemps, Yvette est 
partout : à concocter une sauce en cuisine où elle perpétue les recettes 
de famille, à servir le café et le tabac, à transmettre, discrètement, son 
énergie et son enthousiasme. Son secret ? « Le travail : ça entretient ! »

Depuis octobre, la Maison de la Gibauderie 
propose un atelier hebdomadaire de français. 
Originaire d’Espagne, du Surinam, du 
Maroc ou encore de Syrie, les participants 
viennent y apprendre à écrire et lire notre 
langue. « Les  participants ont pour la plupart 
un bon niveau oral car ils vivent ici depuis 
longtemps. L’atelier les accompagne dans 
l’apprentissage de la lecture et de l’écriture, 
que certains ne maîtrisent pas non plus 
dans leur langue maternelle. Je m’efforce de 
m’adapter à tous les niveaux », explique 
Sylvie Brugerolles, l’animatrice, par ailleurs 
responsable d’un programme d’échange 
international à l’Université. « L’objectif des 
participants est d’être mieux intégré dans leur 
quotidien, de mieux suivre la scolarité de leur 
enfant, de rendre plus facile les démarches 
administratives. » Ouvert à tous, l’atelier est 
gratuit : il suffit d’être adhérent à la maison 
de la Gibauderie.
Renseignement à la Maison  
de la Gibauderie au 05 49 47 83 57 

maison-gibauderie.fr   
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L'accompagnement 
aux maths mais 
aussi aux autres 
matières est au cœur 
du projet Math...rix.

Le nouvel atelier permet d'apprendre 
à écrire et lire le français.

Au Martel 732, Yvette Joyeux 
accueille les clients avec de la cuisine 
traditionnelle et le sourire.
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À SAVOIR
• COMMENT  
ÇA SE PASSE ?
Math…rix est gratuit 
et ouvert à tous, avec 
toutefois une priorité 
donnée aux jeunes des 
Couronneries. Le suivi est 
établi « sur-mesure », après 
une première séance pour 
faire le point sur les besoins 
de l’élève, en termes de 
méthodologie et de notions.
Les cours ont lieu à Carré 
Bleu, 1 rue de Nimègue.

Contact : Abdelaziz Masrour, 
animateur Jeunesse,  
06 45 74 25 61

CENTRE-VILLE

TROIS CITÉS

Quand les grands lisent aux petits

Une nouvelle cuisine pour mieux former

Lire une histoire à haute voix sous le 
regard de 15 enfants de maternelle. 
Ce jour-là, Paul, Inès, Anna et 
Clément, des « grands » de l'école 
élémentaire Damien-Allard ont 
relevé le défi. Assis sur un blanc, 
ils racontent aux petits de l’école 
maternelle Théophraste-Renaudot 
une histoire qui leur est chère ou 
qu’ils ont choisie dans les rayons de 
la bibliothèque.
« J’ai choisi ce livre car je l’adore, mon 
père me le lisait beaucoup quand j’étais 
petit », raconte Paul. « Pour les grands, 

c’est l’occasion de retrouver leur ancienne 
école, les enseignants, les animateurs et 
d’être dans une posture de transmission, 
de fierté », explique Théo Castro-
Cintras, le responsable de l’accueil 
périscolaire Damien-Allard. « En fin 
d’année, pour faciliter le passage en CP, 
ce sont les maternelles qui se déplaceront 
à l’école élémentaire. »
La lecture de chaque album se finit 
par une séance de discussion et un 
vote. Pouce levé pour ceux qui ont 
aimé, pouce baissé pour ceux qui 
n’ont pas aimé.

Devenue nécessaire avec l’accroisse-
ment de l’activité, la nouvelle  
cuisine du restaurant d’insertion Les 
Quatr’Épices profite maintenant d’une 
implantation qui répond à la fois aux 
impératifs de fonctionnement d’une 
cuisine professionnelle et à la régle-
mentation. « La marche en avant est 
beaucoup plus claire avec trois zones bien 
définies : le froid, le chaud et la plonge », 
explique Laure Salle,  
encadrante technique. « C’est plus 
facile pour la transmission des gestes pro-
fessionnels. » Outre l’agrandissement 

des locaux, passant de 50 à 100 m2,  
les différents postes ont été repensés 
avec un ergonome pour améliorer  
les conditions de travail. 
Le projet d’extension intégrant la  
réorganisation de tous les espaces  
de Pourquoi pas la Ruche, gestion-
naire du restaurant, la blanchisserie 
a également été agrandie et réaména-
gée. « Ce projet de transformation des 
locaux avait trois objectifs : améliorer 
les conditions de travail, créer de l’emploi 
et développer l’activité économique de 
la structure pour consolider le budget. 

Les trois objectifs sont atteints »,  
se réjouit Christian Michot, directeur 
de Pourquoi pas la Ruche.

pourquoipas-laruche.org   
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Chaque lundi, quatre enfants de 
l'école élémentaire viennent lire 
des histoires aux petits.

Agrandissement des locaux et ergonomie 
repensée dans la nouvelle cuisine.
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